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Introduction 

Bonsoir à tous et merci d’être présents ce soir. Pour débuter ce parcours de 

catéchèses, je vous propose de nous confier à l’Esprit Saint. 

Chant : Viens Esprit de Sainteté ; 

Pour cette année pastorale, Mgr Le Gall a proposés à nos communautés paroissiales 

de devenir des communautés de disciples-missionnaires. Pour mieux vivre cette 

mission, nous vous proposons donc un parcours annuel en 7 étapes, trois étapes 

concernant l’attitude du disciple (l’écoute de la voix du Père, la suite de Jésus-Christ 

notre Maître et Seigneur, et la docilité à l’Esprit Saint), et quatre étapes qui en 

découlent dans la vie missionnaire. DISCIPLES-MISSIONNAIRES ENSEMBLE donc, voila 

le programme ! 

Pour bien vivre ce parcours, nous nous rappellerons l’avertissement de Saint 

Augustin : « Que nous importerait, sans l’amour, la connaissance de quelque bien que 

ce fut? » (Sermon 71, n°18). Chaque soirée se déroulera donc ainsi : un temps 

d’enseignement (45 min environ), un temps de questions-réponses (20 minutes 

environ), et un temps de prière (30 minutes environ) qui nous permettra de découvrir 

différentes formes de prières au long de l’année. 

J’espère que vous tiendrez le choc … et le défi ! 

Si nous sommes présents ce soir, c’est que nous sommes chacun et tous ensemble  

disciples de Jésus-Christ, mort et Ressuscité pour nous, présents avec nous ce soir, et 

tout particulièrement ici, au Saint Sacrement. 



Or dans l’Evangile selon Saint Jean, dans le discours sur le Pain de vie, dans la 

synagogue de Capharnaüm, Jésus a deux affirmations particulièrement fortes à 

propos des disciples. Voici la première : « Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a 

envoyé ne l’attire » (Jn 6, 44). Et la seconde qui la suit presque immédiatement : 

« quiconque s’est mis à l’écoute du Père et à son école vient à moi » (Jn 6, 45)! 

Autrement dit, pour venir à Jésus, pour croire en Lui, nous avons besoin d’être attiré 

par le Père vers Jésus. Comment cela ? En nous mettant à l’écoute du Père, à son 

école. Ce sera notre sujet ce soir : être disciple de Jésus, c’est d’abord écouter la 

voix du Père ! Car « si vous ne devenez pas comme des enfants, vous n’entrerez pas 

dans le Royaume de Dieu » ! 

Je vous propose un parcours biblique en trois étapes : premier point, l’importance 

d’écouter la voix de Dieu dans l’Ancien Testament ; deuxième point, Jésus comme 

premier écoutant de la voix du Père ; troisième point, comment les disciples de Jésus, 

et nous-mêmes pouvons-nous entendre à notre tour cette Voix du Père. 

I – Ecouter la voix de Dieu dans l’Ancien Testament 

Quelques pré-requis pour interpréter tout ce que je vais vous partager : 

1. Sorti de 3 ans de théologie, je vais vous en dire beaucoup trop ! L’enjeu n’est 

pas de tout retenir, mais de repartir avec un point qui nourrisse votre chemin 

avec le Christ : « car ce n’est pas d’en savoir beaucoup qui rassasie et satisfait 

l’âme, mais de sentir et goûter les choses intérieurement » (Saint Ignace de 

Loyola, Ex. Spi. n°2) ; 

2. La clef de lecture de toute la Révélation est la suivante : « Dieu est Amour » 

(1Jn 4, 16) ! Il est Bonté et miséricorde infinie, Il aime jusqu’à notre faiblesse ! 

Saint Thérèse d’Avila disait à ses sœurs : quand vous méditez un passage de 

l’Evangile, posez-vous cette unique question : où est l’Amour dans ce 

passage ? 

Dieu appelle l’homme à écouter sa Voix ! 

Dans le livre du deutéronome, déjà relecture des quatre autres livres de la Loi juive, 

le Seigneur propose à son peuple une alternative : 

 « Vois, je te propose aujourd’hui vie et bonheur, mort et malheur […] Choisis 

 donc la vie, pour que toi et ta postérité vous viviez, aimant le Seigneur ton 

 Dieu, écoutant sa voix, t’attachant à lui ; car là est ta vie, ainsi que la longue 

 durée de ton séjour sur la terre que le Seigneur a juré à tes pères, Abraham, 

 Isaac et Jacob, de leur donner » (Dt 30, 15.19-20). 

Avant l’exil, Jérémie, un des grands prophètes de l’Ancien Testament, dans son 

poème sur la conversion (Jr 3, 19-25), fait parler le Seigneur : 



 « Je me disais, vous m’appellerez « mon Père » et vous ne vous séparerez pas 

 de moi. Mais comme une femme qui trahit son compagnon, ainsi m’avez-vous 

 trahi, maison d’Israël, oracle du Seigneur ». 

Et le peuple répond avec confusion : 

 « Contre le Seigneur, notre Dieu, nous avons pêché, nous et nos pères, car 

 nous n’avons pas écouté la voix du Seigneur, notre Dieu ». 

Ainsi la Loi et les prophètes témoignent : le péché fondamental du peuple est de 

s’être séparé du Seigneur, en n’écoutant pas sa voix ! Cela rejoint étrangement le 

drame du péché originel : Adam et Eve ont écouté la parole du serpent qui les tentait 

plutôt que la Voix de Dieu. 

Reconnaître la Voix de Dieu 

A ce sujet, Saint Ignace de Loyola nous rappelle dans ses exercices spirituels qu’il y a 

trois voix intérieures qui nous parlent : la voix de notre libre arbitre, la voix des 

mauvais anges, et la voix des bons anges et de l’Esprit Saint (Exercices spirituels, 

référence…). 

Il n’est pas évident de reconnaître ces trois voix en nous : pourtant c’est à force 

d’écouter, de garder notre cœur vigilant, avec l’aide de l’Esprit Saint, que nous 

pourrons les discerner. Il est moins évident encore de suivre la Voix et les appels du 

Seigneur. Je vous propose quelques « ruses de sioux » qui peuvent nous y aider. 

1) Premièrement, Il est beaucoup plus facile d’écouter quelqu’un dont on se sait aimé 

tels que nous sommes et qui veut notre bien ! Alors regardons la réaction du 

Seigneur après la « chute » : 

 « Ils entendirent la voix [le pas] du Seigneur qui se promenait dans le jardin à 

 la brise du jour, et l’homme et la femme se cachèrent » (Gn 3,8). 

Le Seigneur vient à la rencontre de l’homme qui s’éloigne de lui, car Il l’aime. Le 

premier acte après la chute est donc la venue du Seigneur qui entre à nouveau en 

dialogue avec l’homme, pour renouer l’alliance et la bénédiction. 

2) Deuxièmement : comment discerner sa venue ? Le Seigneur vient par les 

encouragements quand nous nous approchons de lui, et par la remontrance quand 

nous nous éloignons, nous rappelle Saint Ignace. 

[Autrement dit, quand nous cherchons sa volonté, la paix et la joie profonde sont des 

signes que nous sommes sur le bon chemin. Et quand nous nous éloignons, c’est 

l’inquiétude qui nous fait revenir vers Lui !] 

3) Troisièmement, trouver une motivation profonde pour répondre à sa Voix ! 



Or, le Seigneur presse l’homme de se mettre à l’écoute de sa Voix ! C’est cet appel 

qu’exprime magnifiquement le psaume 44, psaume d’intronisation du roi en Israël : 

« Ecoute ma fille, regarde et tends l’oreille, le roi sera séduit par ta beauté ». 

Nous avons là, à mon avis, le motif le plus puissant pour nous mettre en route pour 

apprendre à écouter la Voix du Père et y répondre : sa Joie de nous voir L’écouter ! La 

parole de Dieu nous dit même qu’Il sera séduit par notre beauté ! Quand nous 

écoutons la Voix du Père, nous faisons sa joie, comme un petit enfant se jetant dans 

les bras de son Papa ! 

4) Quatrièmement : demander la grâce du discernement et surtout de l’amour, de la 

charité divine, car l’amour donne des yeux pour voir, et des oreilles pour entendre ! 

Dans le cantique des cantiques, qui chante l’amour du Seigneur pour son peuple, 

mais aussi pour chacun de nous, la bien-aimée (qui peut représenter notre âme, 

notre cœur) s’écrie : « mon bien aimé se reconnait entre dix mille » (Ct 5, 10). 

Ainsi l’amour pour son bien-aimé, accueilli et rendu, lui permet de reconnaître sa 

Voix, de Le reconnaitre ! 

L’importance des médiations 

Toutefois, le Seigneur ne parle pas toujours à son peuple directement. Le plus 

souvent, Il passe par la médiation d’envoyés : Moïse, les prophètes, mais aussi les 

anges de Dieu et la Torah, les Dix commandements ; 

1. Par Moïse : « Voici que le Seigneur notre Dieu nous a montrés sa gloire et sa 

grandeur, et que nous avons entendu sa voix du milieu du feu … toi, approche 

pour entendre tout ce que dira le Seigneur notre Dieu, puis tu nous répèteras 

ce que le Seigneur notre Dieu t’aura dit » (Dt 5, 23.27) 

2. Par le prophète Jérémie : le Seigneur me dit : va donc crier ces paroles du 

côté du Nord, tu diras : « reviens rebelle Israël, oracle du Seigneur. Je n’aurai 

plus pour vous un visage sévère, car je suis miséricordieux, oracle du Seigneur. 

[…] reconnais seulement ta faute : tu t’es révoltée contre le Seigneur ton Dieu, 

tu as couru en tout sens vers les Etrangers, sous tout arbre vert, et vous n’avez 

pas écouté ma voix, oracle du Seigneur » (Jr 3, 12-13) 

3. Par les anges : « Voici que je vais envoyer un ange devant toi, pour qu’il veille 

sur toi en chemin et te mène au lieu que je t’ai fixé. Révère le et écoute sa 

voix » (Ex 23, 20). 

4. Enfin, par la voix de la conscience, nous dit Saint Paul : « quand les païens 

accomplissent naturellement les prescriptions de la loi … ils montrent la réalité 

de cette loi inscrite dans leur cœur, à preuve le témoignage de leur 

conscience, ainsi que les jugements intérieurs de blâme ou d’éloge qu’ils 

portent les uns sur les autres. » (Rm 1, 14-15) 



Ces médiations valent aussi pour notre vie. Nous voulons souvent entendre 

directement la Voix du Seigneur, comme venant du Ciel. Il nous demande aussi de la 

discerner à travers ses envoyés (Il nous donne intelligence et discernement pour 

cela !) : 

• à l’extérieur, par la médiation des hommes (votre conjoint, vos enfants, vos 

proches, votre curé, et souvent les plus petits et les pauvres), 

• à l’intérieur au secret de notre conscience (loi naturelle). Souvent aussi par la 

médiation de nos anges gardiens (pour les inspirations). Parfois directement 

par l’Esprit Saint (plus on est proche du Seigneur). 

Toutefois, cela demande un discernement pour reconnaître (parfois) dans une parole 

humaine, la Voix de Dieu ! Dans la genèse, l’homme doit discerner ce qui vient de la 

femme : occasion de tentation pour Adam (Gn 3, 17 « parce que tu as écouté la voix 

de ta femme ») ou pour Abraham (Gn 16, 2 : « Abram écouta la voix de Sarah » et prit 

Agar la servante). Mais aussi volonté de Dieu manifestée à travers elle (Gn 21, 12, 

écoute la voix de Sarah, car c’est par Isaac qu’une descendance portera ton nom ». 

Ce discernement demande du temps, patience et apprentissage, et le fait d’aller au 

désert pour apprendre à écouter la Voix du Seigneur ! D’où les bienfaits des retraites 

en silence, en retrait du bruit du monde ! 

Salomon a ainsi demandé au Seigneur dans sa prière « un cœur qui écoute, qui sache 

discerner le  bien et le mal, pour gouverner son peuple » ! Demandons cette même 

grâce pour chacun de nous ! 

Enfin, ce discernement dépend aussi de ce que nous sommes chacun : le Père ne 

parle pas la même langue avec chacun de ses enfants, mais une langue qui dépend de 

notre identité profonde, de notre histoire … et qui s’enrichit avec le temps : le 

Seigneur nous apprend à écouter sa Voix de manière renouvelée également ! 

II – Jésus, premier écoutant de la Voix du Père 

Je voudrais maintenant en venir à un deuxième point, qui concerne le rapport entre 

Jésus et son Père ! L’Evangile laisse transparaître combien Jésus, le premier, se fait 

disciple de son Père, combien Il est à l’écoute de Sa Voix (comme une corde de 

guitare accordée à une autre). 

L’intimité entre Jésus et son Père 

Nous voyons tout d’abord Jésus passer des nuits en prière, à l’écoute de son Père, 

partir tôt le matin pour vivre cette intimité, source de toute sa mission ! Jésus passait 

beaucoup de temps à prier son Père, et probablement pour  écouter la Voix du Père, 

pour s’accorder à Lui et aux projets de son Cœur ! 

Il affirme d’ailleurs Lui-même à ses disciples ce lien intime qui L’unit à son Père, lien 

qui se manifeste dans sa prédication : « ce n’est pas de moi-même que j’ai parlé, 



mais le Père qui m’a envoyé m’a lui-même commandé que dire et de quoi parler » (Jn 

12, 49). Mais aussi dans son agir : « le Fils ne peut rien faire de lui-même, qu’il ne le 

voie faire au Père. Ce que fait celui-ci, le Fils le fait pareillement » (Jn 5, 19). 

Jésus précise même le motif de cette unité : « le Père aime le Fils, et lui montre tout 

ce qu’il fait » (Jn 5, 20). C’est donc l’amour du Père pour Jésus et de Jésus pour le 

Père, autrement dit l’Esprit Saint, qui fait de Jésus le premier disciple et l’intime du 

Père pour accomplir son dessein bienveillant ! 

Mais quel est ce dessein bienveillant ? Autrement dit, Pourquoi Dieu a-t-il créé 

l’univers visible et invisible ? Dans quel but notre Créateur et Père a-t-il créé chacun 

de nous, et finalement tout homme et femme sur cette terre ? 

Saint Paul nous donne la réponse au début de sa lettre aux habitants d’Ephèse : 

 « Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus-Christ … Il nous a élus en lui, 

 dès avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints et immaculés, 

 en sa Présence, dans l’amour, déterminant d’avance que nous serions pour Lui 

 des fils adoptifs par Jésus-Christ » ! (Ep 1, 3-4) 

Commentons : 

• A l’origine, le Père nous a élus : nous sommes voulus, pensés, choisis, aimés 

par Lui avant même d’exister. Il nous voit en son Fils, avec une place unique 

dans l’Eglise ; 

• Au terme, tout ensemble, resplendissant de la gloire de Dieu. Nous verrons 

l’Amour de Dieu pou nous-mêmes, le nôtre pour Lui et pour nos frères, mais 

aussi quelque-chose de la manière dont nos frères sont aimés par notre Père, 

les fontaines d’amour que nous serons devenus ; 

• Le moyen : le salut en Jésus-Christ qui nous a sauvés, chacun, par la Croix ! 

« Le Christ m’a aimé et s’est livré pour moi » ! 

Ainsi Jésus est venu accomplir la Rédemption du monde, nous réconcilier avec Dieu, 

nous dirions aujourd’hui : 

• « reconnecter » l’humanité avec son Créateur et Père, Celui qui veut tellement 

s’unir chaque homme et toute l’humanité qu’il fait dire au prophète Isaïe : 

« Ton Créateur est ton Epoux … ému d’une immense pitié, je vais t’unir à moi » 

(Is 54, 5.7) 

• Pour que le « flux » de l’Amour divin circule entre tous les hommes et fasse la 

joie du Père, du Fils et de l’Esprit Saint ! Le prophète Sophonie s’exprimait 

ainsi : « Le Seigneur ton Dieu est au milieu de toi, héros sauveur. Il exultera 

pour toi de joie, il te renouvellera par son amour ; il dansera pour toi avec des 

cris de joie, comme aux jours de fête » (So 3, 17-18) ; Jésus le redira autrement 



au dernier verset du chapitre 17 de Saint Jean, pour ceux qui voudraient aller 

voir ; 

Donc Jésus écoute la Voix du Père, pour accomplir sa Volonté à son heure, dans la 

joie de l’Esprit Saint, quoiqu’Il lui en coûte ! 

Reconnaître la Voix du Père dans les appels des hommes 

Mais Jésus reconnait aussi la voix du Père dans les paroles des hommes. Je voudrais 

souligner ici simplement deux passages clefs de l’Evangile à ce sujet. 

• Tout d’abord à Cana, Jésus commence par signifier clairement sa mission, 

accomplir la volonté de son Père : à sa Mère qui lui souligne le manque de vin, 

Il répond : « Femme, qu’y a-t-il entre toi et moi ? Mon heure n’est pas encore 

venue ». Pourtant, Il accomplira le miracle, reconnaissant donc dans l’appel de 

Marie, la Voix du Père et l’appel de l’Esprit à réaliser le premier des signes ; 

• Ensuite, deuxième passage, quand Pierre reconnait Jésus comme Messie, Jésus 

souligne combien cela est une révélation du Père, une grâce faite à Pierre qui 

ne vient pas « de la chair et du sang ». Il y reconnait aussi sans doute le choix 

de Pierre, par son Père, comme « pierre pour l’Eglise » son dessein 

bienveillant. 

Jésus est donc le premier disciple de son Père, Il veut nous apprendre à écouter 

comme Lui sa Voix, à discerner avec son propre regard les appels du Père dans notre 

vie et à marcher pas après pas dans la joie d’accomplir sa volonté ! (+ Image du Père 

et son enfant qu’il tient par la main, qui se retourne régulièrement vers lui pour 

vérifier si son agir plait à son Père céleste) ! 

Regarder Jésus prier et entrer dans le silence du Père 

Et voici un secret de l’Evangile : c’est en voyant Jésus prier, à l’écoute du Père, que 

nous aurons nous aussi le désir de prier, d’écouter le Père. Luc nous le rapporte à 

merveille au début du chapitre 11 de son Evangile : 

 « Et il advint, comme Jésus était quelque part à prier, quand il eut cessé, qu’un  

 de ses disciples lui dit : Seigneur, apprends-nous à prier, comme Jean l’a appris 

 à ses disciples ». (Lc 11, 1) 

C’est en voyant Jésus prier qu’un disciple a eu l’audace de lui faire cette demande ! La 

qualité de prière de Jésus, de sa relation avec son Père, dans l’Esprit Saint, a réveillé 

ce désir secret du cœur des disciples ! Saint Ignace d’Antioche, que nous avons fêté 

avant-hier disait à ce propos, peu avant son martyre : « une voix en moi murmure, 

comme une source d’eau vive : « viens vers le Père » » ! 

Il nous faut apprendre à descendre dans ce lieu du cœur, du silence, pour entendre le 

silence et la Présence du Père ! 



Un autre Père de l’Eglise disait : « heureux celui qui a entendu les paroles du Maître. 

Plus heureux encore celui qui a entendu son silence » ! Silence donc de la prière pour 

accueillir Jésus, sa Présence, pour accueillir la Voix du Père et sa Présence 

silencieuse : « ferme sur toi la porte et prie Ton Père, qui est là, dans le secret » (Mt 

6)! 

Pour notre vie familiale et quotidienne, voici ce que dit le Pape François pour le 

dialogue dans le couple, dans son texte sur «  la joie de l’amour en famille ». Cela se 

transpose aisément aux différentes rencontres que nous vivons. 

 « Dans la vie de couple et le dialogue, il faut s’assurer d’avoir écouté tout ce 

 que l’autre avait besoin d’extérioriser. Cela implique de faire le silence 

 intérieur pour écouter sans bruit dans le cœur ou dans l’esprit : se défaire de 

 toute hâte, laisser de côté ses propres besoins et ses urgences, faire de la 

 place. » (n°137). 

Il en va de même dans la prière et le cœur à cœur avec Jésus et avec le Père ! Dans 

les relations conjugales, comme dans la prière, l’écoute profonde du cœur est vitale 

pour découvrir vraiment ce que l’autre veut nous dire ! Apprendre à écouter un 

proche, mais aussi la Création et sa beauté silencieuse pleine d’amour (+Sg 13, 5), 

nous dispose à écouter la voix du Père dans la prière. Et réciproquement : d’où le 

grand bienfait de la prière silencieuse quotidienne, même de quelques minutes ! 

Au passage, petite publicité pour les groupes de prière de la paroisse, qui peuvent 

nous soutenir dans cette vie de prière avec Jésus et toute l’Eglise : les trois T (T 

comme Thérèse) qui se réunit ici chaque jeudi soir et qui va nous aider à prier ce soir ; 

les divers temps d’adoration proposés sur le secteur, le groupe de prière des 

hommes, le groupe d’oraison, le chapelet ; 

III – Les disciples, à l’écoute de la Voix du Père 

Ce sera le contenu de notre troisième partie : comment les disciples de Jésus, à leur 

tour, se mettent à l’écoute de la voix du Père ? Dans l’Evangile, nous trouvons par 

trois fois la Voix du Père qui se fait entendre, de manière solennelle à chaque fois ! 

Une voix pour nous 

Commençons par la moins connue. Elle se situe juste avant sa Passion. Jésus est 

troublé et entre en dialogue avec le Père : 

 « Maintenant, mon âme est troublée et que dire : Père, sauve-moi de cette 

 heure ! Mais c’est pour cela que je suis venu à cette heure. Père glorifie Ton 

 Nom. Du ciel vint alors une voix : « Je l’ai glorifié et de nouveau je le 

 glorifierai ». (Jn 12, 27-28) 

Jésus précise un peu plus loin : 



 « Ce n’est pas pour moi qu’il y a eu cette voix, mais pour vous ». (Jn 12, 30) 

Ainsi la Voix du Père n’est pas pour Jésus (qui L’entend de manière unique, sans 

doute intérieure, Jésus est à Tu et à Toi avec le Père), mais pour nous, pour affermir 

notre propre foi, avant des évènements parfois difficiles (ici, la Passion du Christ) ; 

Le Père se rencontre dans le Fils 

Les deux autres passages sont beaucoup plus connus : 

A) Au baptême de Jésus, la Voix du Père se fait entendre « Celui-ci est mon Fils bien-

aimé, en qui je me complais ». Nous ne savons pas qui entend cette Voix, au moins 

Jésus (Mc, Lc) et sans doute Jean le Baptiste (Mt). Cet évènement donnera également 

à Jean le Baptiste de rendre témoignage au sujet de Jésus d’une manière renouvelée 

(Jn 3, 29-30). 

Quoiqu’il en soit, si cet évènement nous est rapporté, c’est afin que nous aussi nous 

puissions entendre cette Voix du Père témoigner de son Fils Jésus ! Demandons 

vraiment cette grâce dans notre prière ! 

Le Père Cantalamessa, qui prêche depuis plus de 30 ans aux différents papes à Rome 

(JP II, Benoit XVI et François) a témoigné d’une conversion profonde à l’âge adulte. 

Alors qu’il était déjà prêtre et enseignant, il a reçu une effusion spéciale de l’Esprit 

Saint. Il avait alors le désir d’aller à la chapelle de son couvent plusieurs fois dans la 

journée. Et là, l’Esprit Saint lui disait qui était Jésus pour le Père, et qui était le Père 

pour Jésus ! 

Demandons donc instamment l’Esprit Saint, car c’est Lui qui nous fait entendre la 

Voix du Père, et donc connaître qui est Jésus pour le Père ! Il nous fera aussi entendre 

qui nous sommes aux yeux du Père, depuis le jour de notre baptême : « Tu les as 

aimés, comme Tu m’as aimé » dit Jésus à son Père dans sa prière à Gethsémani (Jn 

17, 23). PS : notre misère reconnue et présentée est un lieu où s’engouffre l’Esprit 

Saint (comme l’Esprit descend sur Jésus après son baptême dans le Jourdain) ! 

B) Lors de la Transfiguration, l’Evangile nous conduit plus loin encore. Sur le sommet 

du Tabor, la Voix du Père se fait à nouveau entendre à Pierre, Jacques et Jean, que 

Jésus a choisi pour être témoin de sa Transfiguration : « Celui-ci est mon fils bien-

aimé, en qui je me complais, écoutez-le » ! 

Jésus y apparait entouré de Moïse et d’Elie, qui représentent aussi toute l’Ancienne 

Alliance. Autrement dit, les Ecritures, dans l’Esprit Saint (figuré par la nuée), laissent 

transparaître la Voix du Père qui nous donne de reconnaître Jésus comme son Fils 

Bien-Aimé, qui nous demande et nous supplie également d’écouter désormais 

Jésus ! 



Rendons grâce donc pour le témoignage des Ecritures qui nous donnent de mieux 

connaître le Christ : elles sont comme un écho de la Voix du Père qui nous fait 

connaître Jésus ! 

Un exemple tout simple : Jésus s’est un jour présenté comme « l’Epoux » présent au 

milieu des hommes. La parole d’Isaïe « ton Créateur est ton Epoux » apporte une 

lumière vive sur l’identité de Jésus. Il est l’Epoux, le Créateur, Dieu fait homme au 

milieu de ses créatures, nous dit le Père ! 

Méditons donc chaque jour la Parole de Dieu : elle est une lettre d’amour adressée 

quotidiennement par Dieu le Père et Jésus son Fils à chacun de nous ! Elle est une 

lumière sur la route de nos vies quotidiennes, lumière de l’amour qui nous aide aussi 

à discerner ce qui plait au Seigneur et à l’accomplir, pour sa joie, pour sa Gloire et 

pour le salut du monde. 

Nous pouvons demander à Marie comment elle-même accueillait la Parole de Dieu ? 

Marie, comment accueillais-tu et discernais-tu la Voix du Père et sa Présence ? 

 L’Evangile souligne combien tu méditais les paroles et les évènements de la vie de 

Jésus dans ton cœur. Comment aussi tu as chanté la grandeur de Dieu, Père, 

Créateur, Sauveur, Amour et Bonté infinie : «Saint est son Nom. Son amour s’étend 

d’âge en âge » soulignes-tu dans le Magnificat ! 

Conclusion 

Concluons. Un peu plus tard, lors de son procès, Jésus dira à Pilate : « quiconque est 

de la vérité écoute ma voix » (Jn 18, 37). Saint Jean de la Croix dira : « Dieu a tout dit 

dans son Fils ». C’est en se mettant à l’écoute et à l’école de Jésus, du Fils, que nous 

nous mettons définitivement à l’écoute de la Voix du Père. Ce sera le sujet de notre 

prochaine rencontre. 

Je voudrais terminer en vous partageant cette conviction profonde : écouter la voix 

de quelqu’un, c’est écouter ce qui habite son cœur, ses intentions, ses désirs, ses 

sentiments. 

Accueillons par la Voix de Jésus, s’Il veut bien nous l’ouvrir, les secrets de son Cœur, 

sa miséricorde infinie, son amour débordant pour notre beauté et notre misère, ses 

désirs les plus fous pour nous-mêmes et pour ceux qui nous entourent, désirs qui 

sont ceux-là même de son Père, de notre Père ! Cela ne peut se faire que dans le 

silence d’un cœur à cœur ! 

Je vous remercie pour votre écoute bienveillante ! 


